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La migration des thons dans 
le Sud et tropical Atlantique

Les thons peu-
vent parcourir le vaste 

océan, poursuivant les courants et 
en réagissant aux variations de température 

de l’eau. Pour se reproduire, les thons se migrent 
vers la zone ouest de l’Atlantique tropical. Ils se re-

produisent entre octobre et février and se retournent 
en suite dans les hautes latitudes. Tandis que les juvé-
niles restent dans la zone subtropique et dans la zone 
tempérée dans les deux côtes de l’océan. La migration 
des thons est étroitement influencée par le moindre 

changement de l’état de l’océan. Le réchauffement 
climatique évidement induit changement de 

l’abondance et la 
distribution 
des espèces de 
thons.  

 



www.triatlas.eu

Le moindre changement de l’état de l’océan peut directement affecte les captures 
de thon.

La plupart des espèces de thons entreprennent 
des migrations étendues afin de rechercher des 
habitats favorables pour se nourrir et se repro-
duire, tout en étant soumises aux schémas domi-
nants de variabilité des écosystèmes. 

Les études réalisées dans le cadre du projet TRI-
ATLAS de l’UE démontrent que les fluctuations 
de température, de salinité et de nutriments af-
fectent la distribution et l’abondance des thons 
à travers l’océan Atlantique. 

La température de la mer influence directement la pêche

Les grands poissons pélagiques tels que le thon 
sont influencés et dépendent des variations de 
l’écosystème. Les variations de l’abondance 
et de la répartition de ces espèces soulignent 
l’interaction complexe entre la migration, la dy-
namique des écosystèmes et la pêche. 

Comprendre entre ces relations est essentiel 
pour avoir une bonne gestion et conservation de 
la pêche. 

La température de fond est-elle 
aussi importantes

Pendant la journée, Bigeye tuna (Thunnus obe-
sus) se refuge dans la couche d’eau froide entre 
10 et 15 dégrée Celsius, qui est autour d’une 
profondeur entre 100 a 250 m de profondeur, 
aussi signifie une information importante pour 
trouver les thons. 

Une étude autour de tropical ouest de l’océan 
Atlantic a révélé que la température affect direct-
ement la pêche des thons (Thunnus alalonga). 

Pendant 1970–2020, les captures par unité 
d’effort de la Chine Taipei bateau longline ont 
été réduit en nombre pendant la saison de pêche 
qui a été marqué par une hausse de température 
de surface de 10–20°S, 20–40°W. Qui est une 
zone de reproduction de cette espèce.

La tendance de migration varie 
selon les âges

La migration annuelle des thons albacore (Thun-
nus alalonga) ont été etudie avec des donnees 
depuis le bateau longline de Chine Taipei entre 
1997 au 2020.

Pendant sa migration annuelle dans l’Atlantique 
Sud, les juvéniles d’albacore sont davantage ré-
partis dans les zones méridionales (30-40°S). 
Dans les zones tropicales (10-20°S), ce sont les 
adultes qui prédominent, ce qui indique que les 
tendance migration varient tout au long du cy-
cle de vie du poisson.

D’après le modèle, il a été constaté que les tem-
pératures de surface de la mer ainsi que la chlo-
rophylle affectent directement les captures liées 
à la migration saisonnière des thons adulte.

Des eaux deviennent chaudes pen-
dant la saison de pêche

Au large de la côte brésilienne (10–20°S, 20–
40°O), les capture étaient les plus importantes 
entre octobre et février, correspondant à la péri-
ode de reproduction de l’albacore.

En février, les adultes commencent leur migra-
tion qui est leur retour vers des eaux plus fraîch-
es autour de 40°S, où ils restent de mars à juillet. 
À partir d’août, ils commencent à se déplacer 
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vers les eaux tropicales, se concentrant à nou-
veau dans la région au large du Brésil d’octobre 
à février.

Pendant la saison de pêche, d’octobre à février, 
le Groupe d’experts intergouvernemental sur 
l’évolution du climat (GIEC) prévoit une aug-
mentation des températures de surface de la mer 
de 0,5 °C d’ici 2040 par rapport à la période 
1995-2014. D’ici 2060, l’augmentation prévue 
est de 0,7 à 1,1 °C.

Une telle augmentation pourrait avoir un im-
pact négatif sur la survie des larves de poissons, 
et par conséquent sur les pêcheries.

En surveillant les migrations de reproduction 
des espèces de thon, on pourrait détecter les 
variations de l’abondance des populations et 
les zones de frai, ce qui permettrait d’identifier 
précocement les effets néfastes du changement 
climatique sur ces espèces.

La capture de thon suit les variations du gyre subtropical 

Les variations naturelles de la circulation à 
grande échelle dans l’océan influencent les 
pêcheries de thon dans l’Atlantique Sud, à des 
échelles de temps interannuelles à décennales.

Sur une période de trente ans, une étude a ré-
vélé que les changements à long terme et les 
déplacements latitudinaux des populations de 
thon albacore et de thon obèse (Bigeye) dans 
l’Atlantique Sud étaient associés à des variations 

de température causées par des modifications 
des structures dynamiques du gyre subtropical.

L’étude a également révélé que le gyre subtropi-
cal de l’Atlantique Sud et les captures de thon 
présentent des variations interannuelles simi-
laires. Celles-ci sont fortement liées aux varia-
tions des vents.

En 2010 et 2011, des changements de l’intensité 
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des alizés et les vents d’ouest ont réduit le vol-
ume transport de la gyre et en même temps dé-
placé le cœur du gyre vers le sud. 

Cet affaiblissement de la gyre a entraîné une re-
montée des eaux froides riches en nutriments 
depuis les profondeurs a grande échelle. Les 

nutriments abondants ont provoqué une forte 
production primaire dans les eaux de surface, 
fournissant ainsi davantage de nourriture aux 
niveaux supérieurs de la chaîne alimentaire. Cela 
a entraîné un doublement des captures de thon 
albacore et de thon obèse (Bigeye) en 2011 et 
2012.
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